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LKP - Alain Gayadine (UPG) : Apprendre Ã vivre mieux avec moins

Lors du meeting au Lamentin, Alain Gayadine, dirigeant de L'Union des Producteurs de
Guadeloupe (UPG) est revenu sur le rÃ´le et la place de son organisation au sein du
mouvement LKP. Il s'est Ã©galement exprimÃ© sur le sens des combats actuels et les enjeux
des luttes Ã venir : la nÃ©cessitÃ© de dÃ©velopper une agriculture, une production agricole
permettant de nourrir en qualitÃ© et en quantitÃ© les guadeloupÃ©ens.

Nous avons tous notre place au sein de ce combat. Et ce n'est donc pas un hasard si un peu avant le 20 janvier
L'UPG s'est retrouvÃ©e dans le Liyannaj avec d'autres catÃ©gories sociales. Ce n'est pas par hasard que L'UPG
s'est retrouvÃ©e au cÅ"ur du LKP.

Ce n'est pas un hasard car je rappelle que l'AssemblÃ©e GÃ©nÃ©rale de L'UPG de 1991 - c'Ã©tait il y a 18 ; soit 2
ans aprÃ¨s l'ouragan Hugo, qui avait Ã©tÃ© le rÃ©vÃ©lateur de notre dÃ©pendance alimentaire  - avait adoptÃ© un
rapport d'orientation qui tirait la sonnette d'alarme et affirmait que l'agriculture de la Guadeloupe ne peut plus se
rÃ©duire Ã la culture de la canne et de la banane. Elle doit d'abord Ãªtre une activitÃ© qui nourrit le peuple. En
qualitÃ©, en quantitÃ© et en rÃ©gularitÃ©. Ce rapport d'orientation affirmait aussi que cette agriculture devait
respecter l'Homme & son environnement. C'est pourquoi dÃ¨s cette Ã©poque, nous avons posÃ© le problÃ¨me
d'une agriculture paysanne. Mais nous avions Ã©galement considÃ©rÃ© que ce type d'agriculture devait permettre
Ã l'agriculteur de pouvoir en vivre. Autrement dit, qu'il doit disposer d'un revenu lui permettant, de vivre, mais aussi
de rÃ©investir et d'Ã©pargner. Et dÃ¨s cette Ã©poque, nous avons dit que nous n'y arriverions pas seuls ; sans Ãªtre
en lien avec notre sociÃ©tÃ©.

Il Ã©tait donc naturel et normal que nous collions au mouvement social ; car c'Ã©tait un moyen de rÃ©ussir
notre propre projet. Et ce projet, nous l'avons conduit, petit Ã petit, pas Ã pas. Pour gagner l'opinion et lui faire
comprendre que nous devions d'abord consommer ce que nous produisons. Et puis, voilÃ bientÃ´t une dizaine
d'annÃ©es, nous avons trouvÃ© un soutien prÃ©cieux, celui du docteur Henri JOSEPH. Lequel, avec ses propres
mÃ©thodes, avec ses travaux de recherche, avec sa pÃ©dagogie, avec sa force de conviction... nous a donnÃ© le
coup de main qu'il nous fallait. Car il a pu dÃ©montrer avec nous que faute de dÃ©velopper une agriculture
permettant de nourrir les guadeloupÃ©ens d'abord avec les produits de son propre terroir, alors, nous Ã©tions
condamnÃ©s Ã disparaitre en tant que peuple.

Cela peut paraÃ®tre long, 18 ans, mais c'est le temps qu'il a fallu pour que les guadeloupÃ©ens puissent
collectivement prendre conscience de cette nÃ©cessitÃ©. Parce que pour nos propres collÃ¨gues agriculteurs, cela
paraissait presque comme une idÃ©e relevant de l'utopie : Sa pÃ©kÃ© jan pÃ© fÃ¨t...

Et puis, le 20 janvier le LKP paraissait avec en son sein L'UPG... Et le mouvement a durÃ© : 44 jours, tous les
supermarchÃ©s fermÃ©s... Les guadeloupÃ©ens privÃ©s de leur âEurosoesource naturelle
d'approvisionnementâEuros . Ou plutÃ´t, ce qui leur Ã©tait devenu naturel ; car nous avions oubliÃ© sa ki tannou...
[Ce qui nous possÃ©dions en propre] Nous avions oubliÃ© que ta lÃ©zÃ²t apa tannou ! [que la nourriture
importÃ©e n'est pas la nÃ´tre !] Nous avions oubliÃ© que la Guadeloupe est une Ã®le et qu'un jour bato pÃ© pa
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rantrÃ©... [les bateaux pouvaient ne pas y accoster]... Nous avions oubliÃ© que jaden annou pa dwÃ¨t pousÃ© si
bato... [notre jardin ne pouvait se trouver sur un bateau...]

Et donc, ce n'est pas non plus un hasard si [aprÃ¨s le rapport d'orientation de 1991] le congrÃ¨s de L'UPG  a eu pour
thÃ¨me : Agriculture et sociÃ©tÃ©, quel contrat ? Ce n'est pas plus un hasard si en 2007 le congrÃ¨s de L'UPG
s'est tenu sur le thÃ¨me : Pou jaden annou pa pousÃ© si bato [Pour que notre jardin ne soit pas situÃ© sur un
bateau]

Quand donc le LKP apparait en 2009, la longueur de la grÃ¨ve fait que tout un chacun est obligÃ© de se souvenir de
sa ki ta yo et de retourner au terroir. VoilÃ l'une des plus grandes victoires du LKP et de L'UPG au profit de
l'agriculture guadeloupÃ©enne. Car aujourd'hui, dans toutes les rÃ©unions, dans tous les Liyannaj a pawol [1] le
thÃ¨me central c'est la production, c'est la consommation... des produits de notre pays.

Et nous prÃ©fÃ©rons agir et parler peu. Pour respecter d'abord les engagements que nous avons pris et signÃ©s -
notamment 50% au moins de produits du terroir dans les cantines scolaires... Cela signifie que nous devons nous
organiser pour produire suffisamment afin de fournir en qualitÃ© et en quantitÃ© les cantines scolaires.

Cela suppose que nous connaissions l'Ã©tat rÃ©el de la production agricole. Car les statistiques officielles que
l'Ã©tat fait produire par ses services ne permettent pas de le savoir. Tout le circuit parallÃ¨le constituÃ© notamment
par les jardins familiaux nous Ã©chappe. Nous en ignorons le niveau de production et les circuits d'Ã©coulement.
Nous avons dÃ¨s lors dÃ©cidÃ© avec CAP Guadeloupe (Coup de main pour une Agriculture Paysanne en
Guadeloupe) [NDR : Ã0galement membre du Collectif Liyannaj Kont Pwofitasyon] de mener une vaste enquÃªte en
Guadeloupe. Le projet est dÃ©jÃ ficelÃ© et l'institut d'enquÃªte retenu, afin de connaÃ®tre l'Ã©tat rÃ©el de la
production et de la consommation dans notre pays. Nous commencerons par une rÃ©gion, le Nord Basse-Terre,
mais nous effectuerons ensuite des modÃ©lisations pour toucher les autres rÃ©gions.

C'est donc par cette phase que nous avons commencÃ© le travail, afin de rÃ©pondre Ã nos engagements signÃ©s
[protocole d'accord du 4 mars 2009] pour poursuivre ce que nous avions dÃ©jÃ entrepris, jusqu'alors petit Ã petit. Le
LKP nous a permis de faire un bond et de lancer un autre Ã©tage de la fusÃ©e car les guadeloupÃ©ens ont enfin
pris conscience que s'ils souhaitent aider l'Ã©conomie de leur pays, s'ils veulent aider la production, sils souhaitent
encourager les produits bons pour leur santÃ©, ils veulent doivent consommer d'abord ce que nous produisons dans
notre pays.

Heureusement donc que toute la Guadeloupe n'est pas polluÃ©e par le chlordÃ©cone. Il y a donc des productions Ã
dÃ©velopper lÃ oÃ¹ les terres sont polluÃ©es et que n'empoisonneront pas les guadeloupÃ©ens ; la production
florale, par exemple. Mais nous devons aussi savoir qu'il y a dans ce pays d'autres terroirs pouvant accueillir des
productions en toute sÃ©curitÃ© ; et nous nourrir en toute sÃ©curitÃ©.

Je conclurai donc en disant deux choses :
Aujourd'hui nous luttons kont pwofitasyon. Et il est vrai que nous avons tous notre place dans ce combat et le 3
octobre, nous devons tous nous retrouver dans la rue. Mais ce que je souhaite, ce que L'UPG souhaite, c'est que
nous dÃ©passions la phase de la lutte kont pwofitasyon. Parce que nous ne passerons pas notre vie Ã lutter kont
pwofitasyon. Il nous faudra aussi lutter, un jour, pour une autre chose, pour une autre sociÃ©tÃ©. Il nous faudra
lutter pour transformer notre sociÃ©tÃ© ; il nous faudra lutter pour transformer les rapports sociaux, pour transformer
les rapports de production. Il y a un mot savant qui sert Ã dÃ©signer et englober tout cela, c'est le mot rÃ©volution...
Et dans ce dÃ©bat, il y a un petit homme qui a affirmÃ© qu'il fallait travailler plus pour gagner plus. Mais dans cette
autre sociÃ©tÃ©, il nous faudra apprendre Ã vivre mieux, mais avec moins...
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MÃ¨si !

Alain Gayandine [Ancien secrÃ©taire gÃ©nÃ©ral de L'UPG ]
Meeting du LKP
Lamentin, jeudi 24 septembre 2009

[1] Liyannaj a pawol (LAP) : SÃ©rie de rencontres et d'Ã©changes [bokantaj] dÃ©veloppÃ©s depuis mai-juin par le LKP dans les quartiers & dans

les communes, dans les villes et dans les campagnes, avec la population pour lui demander notamment comment elle avait vÃ©cu ces 44 jours,

comment considÃ©rait-elle la situation actuelle et comment envisageait-elle l'avenir
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